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RELIGIEUSE ET CHEF D’ENTREPRISE
OLIVIER TOUBLAN – ENTRETIENS AVEC SŒUR CLAIRE

Religieuse, courageuse dans le service, en danger 
d’orgueil, en conversion continue. Voici comment se 
définit Sœur Claire, dans un sourire. Elle a dirigé pen-
dant vingt-cinq ans une petite congrégation catho-
lique suisse, les Sœurs de Saint-Augustin, dont elle est 
membre depuis cinquante-six ans. Elle en a connu les 
périodes fastes et les temps difficiles. Missionnaire 
en Afrique, elle a dirigé, à 30 ans, la plus grande impri-
merie du Togo. Chef d’entreprise pendant plus de 
cinquante ans, elle est toujours, à 83 ans, présidente 
du conseil d’administration d’une PME active dans 
l’édition.

Sans cesse, pendant toutes ces années, elle a appro-
fondi sa foi, réfléchi aux devoirs qu’entraînent les res-
ponsabilités quand on se dit chrétien, aux problèmes 
de l’exercice quotidien d’une spiritualité quand le 

travail vous écrase et que le temps vous fait défaut. Sans cesse, elle a cherché des 
solutions. Sans cesse, elle a avancé.

Une femme étonnante. Qui a beaucoup à nous apprendre. 
Ceci est sa vie.

Journaliste, rédacteur en chef de plusieurs magazines économiques suisses, Olivier 
Toublan s’est intéressé durant toute sa carrière aux entreprises et aux entrepreneurs. 
Avec cet ouvrage, il dresse le portrait d’une chef d’entreprise vraiment hors norme.
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Des prêtres africains pour « chez nous ».

1

Une mission, des questions
Les changements sont nombreux et profonds : au cours de l’histoire, dès la 
Renaissance, de l’Europe partaient des missionnaires vers les terres lointaines, 
apportant la Bonne Nouvelle. Et avec elle, souvent, une culture et une manière  
de faire européenne. Parfois même s’y était glissé un intérêt économique ou poli-
tique.

Au cours du XXe siècle, un nouveau venu a animé la mission : le développement. 
Ainsi, mission et développement s’appuient-ils l’un sur l’autre depuis un demi-
siècle.
Vatican II (Ad.Gentes), en reconnaissant des valeurs à d’autres religions, permet au 
Pape d’aujourd’hui de bannir tout prosélytisme.
L’aspect caritatif de la mission a pris les voies profanes de l’aide au dévelop-
pement, encouragée par l’encyclique Populorum.Progressio (Le développe-
ment des peuples, encyclique du pape Paul VI).
Et aujourd’hui, tentation du retour au pays ? La laïcisation de nos cultures 
européennes met en évidence des besoins missionnaires nouveaux pour notre 
propre culture ; après la mission vers les autres, la mission vers nous-mêmes.

Ces profonds renversements sont certainement à la source d’un sentiment diffus 
d’essoufflement de la mission au service du monde et du repli sur nos situations 
locales.
Si l’on a quelques moyens de soutenir une pastorale de « maintien » dans nos 
communautés, il devient urgent d’en acquérir de nouveaux pour poursuivre notre 
mission auprès de nos contemporains. Des germes existent : aidons-les à produire 
leur fruit !

Pascal Bovet

Paroisses Vivantes  |  octobre 2015  |  www.staugustin.ch
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L’aide missionnaire – quelle mission ?
Dites « missionnaire », et des images d’hommes barbus et de femmes voilées 
affluent dans notre tête : Pères Blancs au milieu d’Ougandais, Maurice Tornay 
au Tibet, religieuses à cornettes et à dos de mule dans la pampa argentine… Une 
vocation spécifique, tissée d’abnégation, de formation et de courage, se trouve 
derrière le terme « missionnaire », résumée jadis en un « nous » partis « chez eux ». 
Or, dans maints diocèses de l’hémisphère nord, depuis près de 50 ans, pénurie de 
clercs et de religieuses oblige, c’est « eux » qui viennent « chez nous » et en font 
leur chez-soi souvent, nous aidant ainsi à vivre une plus vraie catholicité, non sans 
mal d’ailleurs 1… Juste « retour de goupillon » ?

2

Les Missions
Car cet élan missionnaire dans le sens 
Europe - autres continents, initié gros-
so. modo au XVe siècle, est presque 
périmé 2. Jadis, les Missions, c’était 

cet essor de prêtres, presque tous 
religieux, de frères et de religieuses, 
ainsi que de moyens pas uniquement 
spirituels, au service de l’« évangélisa-
tion des païens », sous-entendu igno-

1 Un tiers du clergé diocésain de LGF et un petit 10% pour Sion sont d’ailleurs.
2 A part certaines régions du Laos, du Brésil ou du Cameroun (entre autres) qui ont encore recours 

presque exclusivement à un clergé européen.

Le chanoine Guy Luisier en mission au Congo pour l’Abbaye de Saint-Maurice.
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La vision de François

Dans son message pour la Journée mondiale des missions 2015 (sur w2.vatican.
va), le pape François donne des pistes sur ce qu’est la mission, à qui elle 
s’adresse et par qui elle est conduite. Sa nature d’abord : « Aujourd’hui, la 
mission se trouve face au défi de respecter le besoin de tous les peuples 
de repartir de leurs propres racines et de sauvegarder les valeurs de leurs 
cultures respectives. Il s’agit de connaître et de respecter d’autres traditions 
et systèmes philosophiques et de reconnaître à chaque peuple et culture le 
droit d’être aidé par sa propre tradition dans la compréhension du mystère de 
Dieu et dans l’accueil de l’Evangile de Jésus, qui est lumière pour les cultures 
et force transformante pour ces dernières. » 
Les destinataires de l’annonce ensuite : « Qui sont les destinataires privilé-
giés de l’annonce évangélique ? La réponse est claire et nous la trouvons 
dans l’Evangile lui-même : les pauvres, les petits et les infirmes, ceux qui sont 
souvent méprisés et oubliés […] » Les acteurs (et actrices !) de cette mission 
enfin : « La mission des serviteurs de la Parole – évêques, prêtres, religieux et 
laïcs – est celle de mettre tout un chacun, sans aucune exception, en rapport 
personnel avec le Christ. Dans l’immense champ de l’action missionnaire de 
l’Eglise, chaque baptisé est appelé à vivre au mieux son engagement, selon sa 
situation personnelle. »

rants et idolâtres, car non civilisés 
selon les critères européens 3. Puis, au  
XIXe siècle, ce mouvement d’Eglise – et 
des Eglises – fut couplé, souvent, aux 
politiques colonialistes européennes 
pour aider à la « pacification intereth-
nique » : depuis, méthodistes, anglicans, 
catholiques et réformés se côtoient à 
Accra, à Macao ou Wellington, bien loin 
de Rome, de Genève ou de Canterbury… 
Enfin, et depuis le Concile Vatican II, 
la mission a été définie comme une 
entreprise d’inculturation ou d’« entre-
rencontre » des cultures humaines,  
religions incluses, à la portée de tout 
baptisé, et non plus seulement des 
clercs ! L’ère de l’échange humain réci-
proque et du dialogue interreligieux 
était inaugurée. 

3 Hormis les cultures siniques, dont la complexité estomaqua les jésuites du XVIe siècle : voir la 
méthode Ricci ! 

Le Père Stefano, capucin et médecin, à l’hôpital d’Am-
banja à Madagascar.
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Or, c’est un certain tiraillement que 
vit l’Eglise catholique depuis : comment 
harmoniser l’annonce du kérygme – 
Jésus-Christ mort et ressuscité pour.
tous – qui est sa raison d’être, et inte-
ragir avec des cultures locales, dans 
le respect de leur légitime autono-
mie et sans double agenda prosélyte 
et donc malhonnête ? La réponse se  
trouve déjà au Concile : « L’Eglise catho-
lique […] exhorte ses fils pour que, 
avec prudence et charité, par le dia-

logue et par la collaboration avec 
les adeptes d’autres religions, et 
tout en témoignant de la foi et 
de la vie chrétiennes, ils recon-

naissent,. préservent. et. fassent.
progresser les valeurs spirituelles, 

morales et socioculturelles qui se 
trouvent en eux. » 4 Ainsi donc, les 
catholiques sont invités à promouvoir 

les valeurs constructives d’adhérents 
d’autres cultures et religions et cela, 
au. nom. du. Christ.! La mission n’équi-
vaut désormais plus à la conversion 
de l’autre, mais bien à une « conversa-
tion amicale » 5 avec le monde, par un 
échange ou « interculturalité » : la diffé-
rence culturelle, religieuse, spirituelle, 
d’autrui peut me convertir, et récipro-
quement, dans le respect, l’humilité et 
la liberté de l’Esprit « qui souffle où il 
veut ». A l’instar de Nostra.Aetate quant 
au rapport de Rome avec les autres reli-
gions, Dignitatis. humanae, déclaration 
du Concile sur la reconnaissance non 
négociable de la liberté religieuse pour 
tous, a mis fin – ou presque ! – à un fort 
européanisme de l’agir d’Eglise face aux 
quatre autres continents 6. L’entraide 
missionnaire est l’affaire de tous parce 
que la mondialisation densifie nos 
« conversations amicales » – tous mis-
sionnaires ?

Missionnaire ?
Oui, au travers notamment d’initia-
tives relevant de la diaconie (ou ser-
vice de la personne précarisée) : Missio 
– « échange & partage entre Eglises », 
Les Chanteurs à l’étoile, Solidarités 
(chaque vicariat de notre diocèse pos-
sède cette entrée thématique sur son 
site Internet), nous sommes bel et bien 
dans l’humanitaire – voire l’huma-
nisme ? – et ce sont des catholiques qui 
agissent ! Peut-être pour faire mieux 
résonner chez le plus grand nombre 
possible l’aspect sociétal de la mis-
sion, qui englobe aussi les dimensions 
sociale, économique, politique, et pas 
seulement spirituelle, de nos contem-
porains. Et ce n’est pas qu’une concep-
tion catholique : « DM - échange et 
mission » pour les Eglises protestantes 

4 Nostra.Aetate 2 ; italiques de l’auteur. 
5 Ecclesiam.suam, 14, Paul VI, 6 août 1964.
6 Un pape argentin augure d’une continuation certaine dans ce sens…

La Bolivie est au centre de la campagne 2015 de 
Missio.
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7 Cf. www.dmr.ch;.www.suisse-romande.oikocredit.ch 
8 Pastorale Jeunesse du Canton de Vaud, cf. www.pasaj.ch.

romandes, ou OIKOCREDIT pour le COE 7 
allient le témoignage chrétien au déve-
loppement intégral de l’homme, et de 
tout l’homme (et de la femme !). Tous en 
« inter-mission ».

La mission ?
Vu l’évolution du concept « aide mis-
sionnaire », où en est, dans le fond, 
l’ordre du Christ d’aller sur toute la 
terre et de faire des disciples en les 
baptisant au nom de la Trinité (cf. Mt 
28, 19-20) ? Serait-il obsolète, voire ana-
chronique ? Ou s’est-il diversifié : sous 
une forme explicite de la mission – 
calculer le nombre de baptisés à la fin 
de l’année nous est encore demandé 
par le Saint-Siège et nos évêchés ! – et 
un vécu plus caché, « à la Charles de 

Foucauld » ; par la découverte d’autres 
cultures – comme lors des voyages..
solidaires proposés par PASAJ 8 – et le 
développement humanitaire – nombre 
de paroisses romandes ont leur « pro-
jet Madagascar » ; par un croissant 
catéchuménat d’adultes dans nos dio-
cèses (plus d’une centaine par année) 
et par des témoins transgénération- 
nels « qui durent », comme l’Abbé Pierre 
ou Sœur Emmanuelle. La mission, c’est 
un peu tout cela. Pour paraphraser  
saint Irénée, « la gloire de Dieu, c’est 
l’homme vivant »… et non pas mort de 
faim, de soif, de honte, de maladie, d’in-
justice… (cf. Mt 25, 35-40). Grande mis-
sion en perspective. 

Thierry Schelling

Un missionnaire dans une mission au Sénégal.
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Comme ceux de Matthieu et de Luc, 
l’évangile de Marc que nous parcou-
rons particulièrement durant cette 
année liturgique dite « B », se termine 
sur un envoi en mission universelle des 
Apôtres. «.Allez. dans. le. monde. entier,.
proclamez. l’Evangile. à. toute. la. créa-
tion..» (16, 15)

La mission : « écologique »
Il y a donc quelque chose d’écologique 
dans cette exhortation du Ressuscité 
au partage de la Bonne Nouvelle à 
chaque être humain. « Ecologique » au 
sens du respect de la « maison com-

mune » (oikos en grec) à tous les 
peuples. Puisque le Christ est le 
chemin, la vérité et la vie pour 
l’ensemble de l’humanité, et que 

c’est par son nom que la totalité 
des hommes seront sauvés, il est 

nécessaire de continuer de rendre à la 
terre entière le « service de la vérité ». 
C’est une « diaconie » de libération, car 
Dieu fait de nous en Jésus-Christ des 
hommes et des femmes libres, promis 
au bonheur.

Evangile – écologie – miséricorde
La mission n’est donc pas faculta-
tive, elle est intrinsèquement liée à 
la Révélation du Fils de Dieu, source 

d’amour pour la multitude des nations. 
On peut ainsi dire que le dernier docu-
ment du pape François, Laudato. si’, ne  
se résume pas à une « encyclique 
verte ». L’écologie intégrale qu’il préco-
nise passe non seulement par la sauve-
garde de la création, mais aussi par la 
justice sociale et par la proclamation 
du Royaume.

Il y a une belle continuité dans les initia-
tives du souverain pontife : l’annonce de 
la joie de l’Evangile, sa première exhor-
tation apostolique, débouche « natu-
rellement » sur le respect de la planète 
que le Créateur nous confie, afin que 
tous puissent en bénéficier, les chré-
tiens comme les croyants des autres 
traditions religieuses, les agnostiques 
ou les athées, les personnes humaines 
comme les animaux et la totalité des 
créatures. Cela passe inévitablement 
par un élan de miséricorde, reçue du 
Père et échangée mutuellement – ce 
que l’année sainte permettra de réali-
ser –, tant les cloisonnements et les blo-
cages sont aujourd’hui nombreux, les 
blessures et les haines sont profondes. 
C’est à ce « prix » que la famille humaine 
trouvera un soupçon d’unité.

François-Xavier Amherdt

« L’Evangile à toute la création » (Marc 16, 14-20)

D
R

« Allez dans le monde entier, 
proclamez l’Evangile à toute la création. »

Dossier
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L’expansion du christianisme
Dès les temps des Apôtres, le christia-
nisme se répand notamment dans les 
villes de l’Empire romain qui comptent 
une communauté juive. Les lieux acces-
sibles par voie maritime ou fluviale 
sont parmi les premiers touchés : on 
trouve ainsi des évêques à Lyon dès 
le 2e siècle, à Milan dès le 3e siècle, 
à Genève, Martigny et Bâle dès le  
4e siècle. Les voies de communication 
transalpines sont également favo-
rables à la diffusion du message évan-
gélique. D’abord persécuté, le christia-
nisme devient la religion de l’empereur 
romain Constantin, qui mourra en 337.  
Il se développe aussi à l’est de Jérusa-

lem ; on l’oublie souvent mais, jusqu’au 
14e siècle, les chrétiens étaient plus 
nombreux en Mésopotamie, en Perse, 
en Asie centrale, en Inde ou en Chine 
que dans l’Empire romain. La conquête 
des Amériques à partir de 1492 contri-
bue à l’expansion du christianisme 
occidental, qu’il soit catholique 
ou protestant. C’est d’Europe de 
l’Ouest également que partent les 
missionnaires chargés d’évangéli-
ser certains ports d’Afrique subsaha-
rienne (dès le 15e siècle) puis le cœur de 
ce continent (19e-20e siècles). 

Jean-Luc Wermeille

Dossier
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Les missionnaires ont-ils joué un rôle 
important dans votre vie, votre forma-
tion et votre vocation ?
J’ai fait toute ma scolarité chez les 
Sœurs missionnaires de Notre-Dame 
des Apôtres. C’est à leur contact que ma 
vocation est née. Leur vie et les temps 

de prière que j’ai pu, comme interne, 
partager avec elles m’ont donné 

goût à la vie religieuse. C’est à 
une de ces sœurs, qui était notre 
directrice et mon professeur de 

physique et de chimie, que j’ai parlé 
en premier de ma vocation. Elle m’a 

conseillée et encouragée.
C’était une congrégation de religieuses 
enseignantes et je ne voulais pas ensei-
gner. Je suis alors entrée chez les Sœurs 

de Saint-Augustin que je connaissais 
parce que j’allais acheter mes fourni-
tures scolaires dans leur librairie.

Comme religieuse togolaise comment 
vivez-vous votre engagement en Suisse 
et au Togo ?
Jusqu’en 2011 je vivais essentiellement 
au Togo. J’essayais de vivre ma vocation 
et de rayonner de notre charisme. La 
librairie est religieuse, mais elle pro-
pose surtout des livres généraux, sur 
toutes les matières. On peut y découvrir 
tous les aspects de la vie. Cette trans-
mission du savoir est importante, elle 
permet de s’ouvrir à d’autres cultures 
et à la foi. Souvent, les gens ne com-
prennent pas que des religieuses soient 

Depuis octobre 2011, Sœur Marie-Reine, d’origine togolaise est mère générale de 
la congrégation des Sœurs de Saint-Augustin basée à Saint-Maurice. Première 
Africaine à assumer un tel poste au sein de la congrégation, elle vit sa mission 
entre le Togo et la Suisse. 

Sœur Marie-Reine : 
mon lieu de vie est mon lieu de mission

Dossier
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Biographie express
Marie-Reine Amouzou, née à Lomé 
au Togo 

7 octobre 1972 : entrée chez les Sœurs 
de Saint-Augustin

28 août 1975 : première profession 
religieuse

1977-1979 : Ecole de commerce à Sion, 
puis travail dans une librairie au Togo 

1979-1982 : formation en comptabilité 
et gestion d’entreprise au Canada 

1982-1995 : travaille dans la comptabilité 
sous la responsabilité d’une sœur suisse

1995-2011 : dirige les librairies du Togo

Octobre 2011 : est élue supérieure 
générale des Sœurs de Saint-Augustin
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engagées dans une entreprise com-
merciale telle qu’une librairie. Le vécu, 
l’accueil et notre façon d’être avec les 
clients sont notre témoignage.

Depuis 2011, de par mes responsabilités 
de supérieure générale, je viens plus 
régulièrement en Suisse. Je participe 
au conseil d’administration des entre-
prises propriétés de la congrégation, à 
l’élaboration des grandes décisions et 
stratégies concernant la congrégation, 
je veux être avec les sœurs de la maison 
mère, et vivre simplement avec elles 
notre vécu quotidien de sœurs de Saint-
Augustin. Malgré tout je reste africaine 
et je ne vis pas comme une Suissesse. Je 
me suis rendu compte que je ne pouvais 
pas demeurer toute l’année en Suisse, 
car une grande partie de la congréga-
tion vit en Afrique. Cette communauté 
est jeune et a besoin de moi. Tandis 
qu’en Suisse elle a une certaine matu-
rité. Résider entre deux pays n’est pas 
un problème. La difficulté est de s’adap-
ter à chaque situation. Lorsque je suis 
en Suisse, je ne peux pas faire comme 
en Afrique et inversement. Le partage 
entre la Suisse et le Togo est un enri-
chissement mutuel. Cet enrichissement 
est facilité par le fait que nous sommes 
de la même congrégation, comme reli-
gieuse nous avons reçu la même for-
mation.

Aujourd’hui, la relève des Sœurs de 
Saint-Augustin est davantage présente 
en Afrique qu’en Suisse. Les religieuses 
africaines seraient-elles missionnaires 
en Suisse ?
Les sœurs sont parties de Suisse pour 
fonder la même famille en Afrique dans 
un milieu différent. Nous avons essayé 
d’adapter notre charisme à notre 
culture. La maison mère est en Suisse. 
Pour nous la Suisse est notre pays d’ori-
gine. Ce retour n’est pas physique, mais 
nous nous référons régulièrement à nos 
fondateurs et fondatrices, à ce qu’ils 

ont vécu. Si les sources sont en Suisse, 
nous n’allons pas refonder la mission. 
Mais d’un autre côté, nous ne pouvons 
pas laisser notre maison mère. Nous 
devons être prêtes à assurer la relève 
là où nous avons nos racines. Nous 
sommes de la même famille, lorsque je 
suis ici je ne me considère pas comme 
missionnaire. Pour les gens peut-être 
le suis-je  ?

Après avoir été évangélisés par l’Eu-
rope, que peuvent donner les religieux 
et religieuses d’Afrique aujourd’hui  
aux pays européens en proie à la sécu-
larisation ?
Nous nous sommes approprié le mes-
sage évangélique apporté par les mis-
sionnaires européens. En Europe, il 
fait froid, les gens restent chez eux, à 
l’intérieur, tandis que chez nous les per-
sonnes vivent souvent dehors, donc ils 
ont davantage de contacts. Entre mes 
premiers séjours en Suisse et mainte-
nant je constate que les gens se saluent 
davantage. En Afrique il n’est pas néces-
saire de se connaître pour se dire bon-
jour. Nous avons des dons réciproques 
que nous pouvons partager. L’Europe 
a la technologie qu’elle apporte à nos 
pays et nous, nous pouvons trans-
mettre notre richesse d’humanité.

Les personnes estiment toujours que 
la mission est ailleurs, qu’il faut par-
tir, mais vous pouvez évangéliser là où 
vous habitez. Même en Afrique, l’Evan-
gile n’a pas atteint tous les petits vil-
lages. La mission est plus proche de 
nous que nous le pensons. La mission 
est autour de nous. Nous sommes appe-
lés à témoigner de Jésus-Christ là où 
nous vivons. Lorsque l’on est religieuse, 
consacrée, on est invitée à vivre la joie 
évangélique. Cette joie doit transpa-
raître dans tout ce que l’on fait et être 
contagieuse.

Propos recueillis par Véronique Benz
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vu de rome

Le pape François a, dès les premiers pas 
du pontificat, utilisé l’expression des 
« périphéries » qui devaient être l’objet 
et le sujet de l’évangélisation, donc de 
la mission. Revenant à de nombreuses 
reprises sur cette expression, qui est 
ainsi devenue un « marqueur » de l’acti-
vité du Saint-Père, celui-ci a souvent 
insisté sur la mission évangélisatrice 
de l’Eglise catholique au-delà de ses 
propres cercles, comme la périphérie 
est au-delà du centre-ville urbain et par-
fois un peu oubliée au profit du centre.
Dans une homélie prononcée lors de 
la messe chrismale du 28 mars 2013, 
le pape François a appelé l’Eglise à 
«.atteindre. toutes. les. périphéries.;. les.
pauvres,. les. prisonniers,. les. malades,.
ceux.qui.sont.tristes.et.seuls.». «.Il. faut.
aller. là. où. le. peuple. fidèle. est. exposé.
à. l’invasion. de. ceux. qui. veulent. sacca-
ger. sa. foi.», a aussi demandé le pape 
François sans précision sur le contexte 
ou les auteurs de cette «.invasion.».

Evangélisation et ouverture

La mission évangélisatrice de l’Eglise 
et un renouveau, marqué par davan-

tage d’ouverture, dans l’attitude 
des croyants sont les leitmotivs 
du Pape, qu’il développait aussi 
avant son élection. Lors de sa pre-

mière audience, il avait déclaré 
devant 15’000 personnes, qu’il fal-

lait «.sortir. de. nous-mêmes,. de. nos.
manières. routinières. de. vivre. la. foi.
qui. ferment. l’horizon. de. l’action. créa-
tive. de. Dieu.;. de. sortir. de. nous-mêmes..
sans.se. lasser.à. la.recherche.de. la.bre-
bis.perdue.;.de.sortir.vers.la.périphérie,.
vers.les.oubliés.de.l’existence.».
Durant le préconclave, le cardinal 
Bergoglio avait résumé ce programme 
dans un discours qui avait impres-

sionné ses confrères, selon le témoi-
gnage de plusieurs cardinaux. Le futur 
Pape avait rappelé : «.Evangéliser. sup-
pose. le. zèle. apostolique.. Evangéliser.
suppose. pour. l’Eglise. l’audace. de. sor-
tir. d’elle-même.. L’Eglise. est. appelée. à.
sortir. d’elle-même. pour. aller. vers. les.
périphéries,. non. seulement. géogra-
phiques,.mais.aussi.les.périphéries.exis-
tentielles.:. celles. du. mystère. du. péché,.
celles.de.la.douleur,.celles.de.l’injustice,.
celles. de. l’ignorance. et. de. l’absence.
religieuse,. celles. de. la. pensée,. celles.
de.toute.misère..Quand.l’Eglise.ne.sort.
pas. d’elle-même. pour. évangéliser,. elle.
devient."auto-référente".et.alors.tombe.
malade.. Les. maux. qui,. au. fil. du. temps,.
ont. touché. les. institutions. religieuses.
ont. leurs. racines. dans. l’autoréférence,.
une. sorte. de. narcissisme. théologique..
L’Eglise,. quand. elle. est. autoréférente,.
donne.naissance.à.ce.mal.si.grave.qu’est.
la. mondanité. spirituelle.. L’Eglise. évan-
gélisatrice. sort. d’elle-même.;. l’Eglise.
mondaine. vit. en. elle-même,. d’elle-
même.et.pour.elle-même..»

Laurent Passer

Dossier

Mission et périphérie bergoliennes
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• Dimanche de la Mission universelle
Célébré le 18 octobre, il aura pour thème « Passionnés par le Christ, nous 
nous engageons ! » Cette année, c’est au tour de la Bolivie d’être au centre 
de la campagne Missio.  Pour de nombreux catholiques boliviens, la foi 
et l’engagement pour le prochain, dans l’Eglise et dans la société, sont 
indissociables. 

➤ www.missio.ch

• Journée de la presse paroissiale
Samedi 24 octobre, les membres des différentes équipes de rédaction 
de Paroisses. Vivantes se réuniront à Saint-Maurice. Après une messe 
concélébrée par les prêtres et diacre de l'équipe de rédaction romande de 
Paroisses.Vivantes, aura lieu la présentation de la nouvelle maquette des 
journaux et des innovations touchant notamment internet. Le grand invité 
sera Mgr Alain de Raemy, responsable des médias au sein de la Conférence 
suisse des évêques.

➤ www.st-augustin.ch

• Genève : l’abbé Pascal Desthieux nommé adjoint 
de Mgr Farine

Mgr Pierre Farine, évêque auxiliaire démissionnaire, a demandé à l’abbé 
Pascal Desthieux de l’aider au cours de sa dernière année en tant que 
responsable du Vicariat épiscopal de Genève. Engagé à 25%, l’abbé 
Desthieux restera curé modérateur de l’Unité pastorale Eaux-Vives/
Champel pour les 75% restants.

➤ http://ecr-ge.ch

• Valais : formation à l’animation de groupe
Comment améliorer son sens de l’écoute ou mener des réunions ? 
Du 20 octobre au 23 février, il est possible de se former gratui-
tement aux techniques d’animation à la cure de Riddes (VS).  
Basée sur des jeux ou des mises en situation, cette formation 
peut convenir aux débutants comme aux personnes chevron-
nées.

➤ www.st-augustin.ch/
N4498/formation-a-l-animation-de-groupe.html

Jean-Luc Wermeille
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entre hier et aujourd’hui

Famille large ou étroite

Et pour moi aujourd’hui, est-ce que les chiffres ont une impor-
tance saine dans mes évaluations ecclésiales ?

Guy Luisier et Olivier Roduit

Actuellement la communauté abbatiale compte une quarantaine 
de membres, dont une moitié vit à l’abbaye. La démographie met 
en évidence une forte crue du nombre de chanoines à partir de 
1930, jusqu’à dépasser largement cent membres et une décrue 
qui s’amorce dès 1970…
De tels écarts ont eu une influence sur l’urbanistique abbatiale ; 
durant la deuxième moitié du XXe siècle, la communauté débor-
dait l’abbaye et des chanoines logeaient dans divers bâtiments 
situés entre le monastère et la grand-rue de la ville. Actuellement 
elle a reflué dans le complexe historique.

Incontournable.
dans.le.paysage.
spirituel.de.la.
Suisse.romande,.
l’Abbaye.de.Saint-
Maurice.célèbre.
1500.ans.de.pré-
sence.(515-2015)..
Guy.Luisier.et.
Olivier.Roduit
proposent.d’ex-
plorer.quelques.
aspects.de.cet.
endroit.sacré,.en.
faisant.dialoguer.
nos.aujourd’hui.
avec.la.profondeur.
des.siècles.!

Remontons le temps 
Si. nous. laissons. de. côté. l’époque.
de. la. fondation. du. monastère,. où.
les. traces. écrites. parlent. de. nom-
breux. moines. qui. assuraient. la.
louange.perpétuelle.en.se.relayant,.
il.semble.que.l’époque.actuelle.voit.
un.nombre.de.chanoines.bien.supé-
rieur. à. la. moyenne. des. siècles.. Au. XVIe. siècle,. au. moment. de. la.
Réforme,.les.chanoines.devaient.être.une.dizaine.en.tout.et.pour.
tout.. Après. l’incendie. du. XVIIe. siècle,. la. communauté. a. construit.
les.bâtiments.actuels..Et.sans.doute.a-t-elle.vu.trop.grand.par.rap-
port.à.ses.effectifs.et.ses.moyens.économiques.!
Chaque.chanoine.avait.une.sorte.de.petit.studio,.avec.chambre.et.
bureau,.avec,.plus.tard,.le.collège.intra.muros..Lorsque.la.commu-
nauté.a.enflé,.les.bureaux.sont.devenus.de.nouvelles.chambres.et.
les.bâtiments.des.collèges.successifs.ont.poussé.dans.les.environs.
immédiats….Au.fil.des.siècles.la.communauté.a.été.trop.à.l’étroit.
ou.trop.au.large.!
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La communauté entourant Mgr Bagnoud pour son jubilé abbatial en 1884.
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L’abbaye vers 1884, avant le collège et 
l’internat, avec un vivier.
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le sens des mots
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Laurent Passer

Mission

Mission
La mission, qui vient du 

latin missio « action d’en-

voyer », est la charge ou le 

mandat donné à quelqu’un 

d’accomplir quelque chose. 

On est chargé d’une mis-

sion spéciale, d’une com-

mission, et envoyé en mis-

sion, parfois spatiale ! Une 

mission peut aussi désigner 

une ambassade ou une 

légation d’un pays. La mis-

sion peut enfin être défi-

nie comme une vocation : 

la mission civilisatrice de 

la Croix-Rouge par exemple.

Missions
Si l’Eglise a connu dès ses origines et tout au long de l’histoire divers mou-vements et actions missionnaires, soit l’envoi de prêtres et de religieux chargés d’évangéliser d’immenses territoires sur tous les continents, c’est à la fin du XIXe siècle que la France va connaître un véritable élan missionnaire, qui va s’étendre au monde entier et développer et popu-lariser dans l’imaginaire européen la figure du missionnaire dont la littéra-ture et le cinéma vont s’emparer.

Mission intérieure
La Mission intérieure (MI IN), qui 
a fêté en 2013 ses 150 ans, est 
l’organisme suisse compétent 
pour le soutien matériel à la 
pastorale et les restaurations de 
lieux de culte, églises, chapelles 
et couvents de notre pays (www.
solidarite-mi.ch). Elle alloue des 
aides financières à de nombreux 
projets dans notre pays.

« Mission »
Est un film réalisé par Roland Joffé en 1986, Palme d’or au Festival de Cannes, avec Robert de Niro et Jeremy Irons, qui évoque de façon magistrale les missions jésuites en Amérique du Sud.

Œuvres pontificales missionnaires
Les Œuvres pontificales missionnaires 
(OPM) sont les œuvres du Pape et de 
tout le Peuple de Dieu. Elles dépendent 
de la Congrégation pour l’évangélisa-
tion des peuples (Vatican). Les OPM 
sont actives dans quelque 140 pays et 
promeuvent le soutien de l’évangéli-
sation proprement dite, sans exclure 
cependant l’aide dans le domaine cari-
tatif, pastoral, social, médical et autre. 
La branche suisse est connue sous le 
sigle Missio (www.missio.ch).



jeunes engagÉs
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T’es qui ?
Sarah, bientôt 28 ans, physiothéra-
peute à l’hôpital de Morges (VD).

Tu t’engages où ? 
Depuis cinq ans maintenant à « Di- 
manche 19h » sur Nyon, et aussi 
sur Lausanne au groupe de jeunes 
« Twenty-Thirsty ».

Sarah, l’Eglise de demain sera… ?
… plus ouverte et dynamique.

Sarah, ça fait quoi de skier 
avec Mgr Charles Morerod ?
(Elle. est. pliée. de. rire.!)… Ça ne fait rien 
de spécial : c’est un homme comme les 
autres ! Mais c’était très sympa de pas-
ser un moment avec lui. PASAJ (la pas-
torale des jeunes du canton de Vaud)  
a effectivement organisé en janvier 

2013 un week-end sportif auquel a parti-
cipé activement notre évêque… jusqu’à 
préparer la fondue du samedi soir d’ail-
leurs ! (Voir vidéo en lien ci-dessous.) 

Qu’est-ce que le groupe 
« Twenty-Thirsty » ?
Un groupe de jeunes de 20 à 30 ans qui 
se réunit au Valentin à Lausanne. Le 
nom du groupe est un jeu de mots entre 
les âges du groupe, 20-30 (en anglais ce 
dernier nombre se dit thirty) et le terme 
« assoiffé » (qui se dit thirsty). 
Témoignages, échanges, réflexions, re- 
pas, messe... Nous approfondissons 
notre foi et échangeons avec d’autres 
jeunes autour du thème de cette année : 
« Quel chemin pour ma vie ? A la lumière 
de l’Evangile. »

Quel regard portes-tu 
sur tes cinq années à « Dimanche 19h » ?
C’est beau de se dire que cela fait déjà 
plus de cinq ans ! Le projet était tout à 
fait spontané, on cherchait à attirer les 
jeunes… et cinq ans plus tard les deux-
tiers des participants à nos messes sont 
des jeunes, accompagnés par un tiers 
de paroissiens qui nous soutiennent. 
Cela nous encourage de sentir ces per-
sonnes présentes chaque mois, cela 
nous pousse à continuer !

Que t’apporte ton engagement 
chrétien dans ta vie de tous les jours ?
Au travers des groupes de jeunes 
j’apprends le partage, par exemple à 
témoigner de ma foi dans mon travail, 
notamment au travers des situations 
délicates que je rencontre.

Propos recueillis par Vincent Lafargue

Sarah Leimgruber

➢ Le flashcode ci-contre vous emmène en week-end 
 avec Sarah et ses amis en compagnie de Mgr Morerod
➢ La page de « Dimanche 19h » : www.facebook.com/Dimanche19h 
➢ « Twenty-Thirsty » est sur le site de PASAJ, www.pasaj.ch 
 Prochaine rencontre le 18 octobre, renseignements au 021 612 61 30
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Ne pas se mettre sur la touche 

Avec son franc-parler habituel le Pape 
dénonce les « soi-disant experts » qui 
ont repris le rôle des parents : « Les 
experts savent tout… et les parents 
doivent seulement écouter, apprendre 
et s’adapter. Privés de leur rôle, les 
parents tendent à confier toujours 
davantage leurs enfants à ces spécia-
listes, également en ce qui concerne les 
aspects les plus personnels de leur vie. » 
Le Pape invite les parents à ne pas s’au-
to-exclure, ou se mettre sur la touche : 
« Il ne fait pas de doute que certains 
modèles éducatifs du passé avaient des 
limites, mais il est aussi vrai qu’il y a 
des erreurs que seuls les parents sont 
autorisés à faire, car ils peuvent les 
compenser d’une manière impossible 
pour qui que ce soit d’autre. »

Amour et bienveillance réciproques

A la base de tout, il y a l’amour, celui que 
Dieu nous donne et qui s’exprime dans 
les actes et attitudes. Ici le Pape cite 
saint Paul : «.Vous.les.enfants,.en.toutes.
choses. écoutez. vos. parents.;. dans. le.
Seigneur,. c’est. cela. qui. est. beau.. Et..
vous. les. parents. n’exaspérez. pas. vos.
enfants.;. vous. risquez. de. les. découra-
ger..» 1

Dans les situations difficiles

Si le vécu des familles n’est pas tou-
jours facile, cela est encore plus vrai 

au sein de celles où les parents sont 
séparés. Le Pape rappelle que ce n’est 
pas aux enfants de porter le poids de 
cette séparation. Ils ne doivent pas 
être  utilisés contre l’autre conjoint. 
Il est au contraire souhaitable qu’ils 
grandissent en entendant leurs parents  
dire du bien l’un de l’autre.

Enfin, souligne François, l’irradiation 
sociale de saints lieux d’éducation peut 
être une « ressource qui permet de com-
penser les lacunes, les blessures, les 
vides de paternité et de maternité qui 
touchent les enfants les moins chan-
ceux ». Pour le Pape, la communauté 
chrétienne a un rôle important à jouer 
dans le processus de croissance de nos 
enfants. Caté, célébrations, temps forts 
pour les couples et les familles… Les 
propositions ne manquent pas. 

Bertrand Georges

familles
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A qui revient l’éducation ?
Des enseignants qui doivent palier les carences des enfants. Des parents d’élèves 
qui interviennent sur tout. Des penseurs qui dénoncent les dommages présumés 
de l’éducation familiale… Face aux défis éducatifs, on a tendance à se renvoyer 
la balle. Cependant, si les acteurs sont multiples, un rôle particulier, peut-être 
à réinvestir, revient aux parents. Récemment le pape François a abordé le sujet. 

1 (Col 3, 20-21)

L’éducation des enfants n’est pas tâche aisée !
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a la dÉcouverte de l’art
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Le groupe de Saint-Luc et son évêque
Cette illustration met en évidence Mgr Besson, évêque de Lausanne, Genève et Fribourg de 
1920 à 1945. 
Il a été le soutien des artistes romands regroupés sous le nom de groupe de Saint-Luc. 
Il comprenait l’architecte Fernand Dumas, le peintre Alexandre Cingria, l’orfèvre Marcel 
Feuillat, Gino Severini le peintre, Henry Denis le mosaïste, et autres artistes.
Ceux-ci déploraient la décadence de l’art religieux qui s’observait souvent dans les créations 
néoclassiques ou néogothiques.

Œuvrant ensemble ou séparément, le groupe a laissé de nombreuses œuvres dans les 
églises de Suisse romande et plus largement encore.

Peinture : Alexandre Cingria, 1942, huile sur carton. Autrefois dans le hall de l’Université de 
Fribourg, aujourd’hui au Musée d’art et d’histoire de Fribourg.

En 1942, l’évêque avait 70 ans… Le peintre le rajeunit manifestement et le représente  
dans la force de l’âge, quelque peu écrasé sous les ornements pontificaux qu’il aime à  
représenter.

L’évêque porte les insignes de sa charge : la crosse, la mitre et l’anneau pastoral, sans 
oublier la croix pectorale. 

L’art de Cingria s’est manifesté spécialement dans les vitraux, dont on retrouve ici les 
caractéristiques : jeu avec des couleurs fortes et tranchées, par touches, tantôt proche du 
clinquant, tantôt tourné vers l’impressionnisme.

Pascal Bovet

crosse

croix
pectorale

anneau 
pastoral

mitre



Horizontalement :

1 Adverbe désignant ce qui arrive avec exac-
titude. 2 Prénom masculin désuet - distraire 
agréablement. 3 Une mode, une œuvre litté-
raire, artistique peut l’être - Indiquai la direc-
tion. 4 Creusent - humanoïde légendaire de 
l’himalaya - dévêtu. 5 Un d’Obama - docile et 
obéissant - Tom sans cœur. 6 Mesure environ 
576 mètres - L’un des fils de Sem et petit-
fils de Noé. 7 Tuât sauvagement - drape les 
Indiennes. 8 Recueil de bons mots - Personne 
ne doit l’ignorer. 9 Personnage biblique qui 
reconnaît Jésus comme fils de dieu - (Jean 
1) - Spart. 10 Avec des acclamations qui expri-
ment une réussite éclatante.

Verticalement :

1 Capable de bons résultats dans un sport, 
dans une épreuve quelconque. 2 Théâtre  
parisien fondé en 1797 - Contre l’Etat ou  
toute contrainte sociale. 3 Pas la vôtre ni 
la leur - Veuve hindoue qui s’immolait. 4 
habitation d’un ecclésiastique - A lui le 
podium - Interjection. 5 Ils sucent le sang 
- L’homme de la côte. 6 Patrie d’Abraham - 

Poudre utilisée en dermatologie - Symbole 
du neptunium. 7 Ancien nom de Tokyo - 
Pseudonyme du dessinateur Jean giraud - 
Interjection. 8 Whisky canadien - Risque de 
la vie. 9 femelle au corps recouvert de soies 
- Ile formée de récifs coralliens. 10 diffuse un 
programme télé ou une émission radiopho-
nique. 11 fourniras ce qui est nécessaire à 
quelqu’un - Avant midi. 12 Orient - Se la faire 
peut inquiéter ses proches. 13 Le non-être - 
Parti politique français. 14 groupe de trois 
hommes exerçant en commun le pouvoir.

Solution de septembre 2015

MoTS CRoISéS  Par Jeanine Gabbud octobre 2015



6-7 nov. Chercheurs d’un jour. Thème : « Le 
martyre », avec Marcel durrer et 
Brigitte gobbé

1er-7 nov. Une semaine pour prier ?
 Semaine paroissiale de prière ac- 

compagnée à Saint-Maurice, avec 
Berta Lütolf, daniela Ardizzoni et 
fabienne Micol

14 nov. 30e anniversaire de l’ABC. Croire 
au Dieu Juge du monde, avec 
daniel Marguerat

20 nov. CRPL et CCRFE. Session sur l’ho-
mélie, à l’occasion de la publica-
tion du directoire sur l’homélie, 
avec J.-P. fragnière et Ph. de Roten

20-29 nov. Retraite individuellement ac-
compagnée, avec Marie guillet

27 nov. Célébration Evangile à la maison 
(Lausanne)

29 nov.- Une semaine pour prier ?
5 déc.  Semaine paroissiale de prière ac- 
 compagnée, paroisse Saint-Mau - 
 rice et Saint-Nicolas, à Aigle, avec 
 Sœur Isabelle donegani

6-8 nov. L’amour à ciel ouvert !, avec Jean-
René fracheboud

12 nov. Prier avec Teilhard de Chardin, 
avec Pierre Emonet

15-21 nov. La joie de l’Evangile, avec Jean-
René fracheboud

27-29 nov. Entrée en Avent : comme une 
terre assoiffée…, avec Jean-René 
fracheboud

8-14 nov. Retraite individuellement gui-
dée, avec Luc Ruedin

28-29 nov. Initiation aux Exercices spiri-
tuels, avec Luc Ruedin

6 nov. Parole de Dieu et expression créa-
tive, avec Anne Stalé, Monique 
Beytrison et Sœur Rosmarie

16 nov. Le film en dialogue avec la vie, 
avec Sœur Rosmarie et frère 
Michel

20-22 nov. Week-end en couple. Pour mieux 
se connaître, avec Michel et 
Cindy horner

27-29 nov. Week-end d’Avent. Un Dieu qui 
fait Alliance jusqu’à venir dans 
notre chair comme Fils, avec 
Sabine ginhalac et Sœur Rita 
Simon

21 nov. Goûter la profondeur de l’Etre. 
La voie de l’intériorité, avec 
geneviève frei-Ramseyer, Elisa-
beth Robert et Jean-françois ha- 
bermacher

JAB 1890 Saint-Maurice

Editions Saint-Augustin, 1890 Saint-Maurice, tél. 024 486 05 25

La Pelouse, Bex, 024 463 04 40
www.lapelouse.ch/index.php

RoMaNDIE à voTRE SERvICE
Hôtellerie Franciscaine, Saint-Maurice, 
024 486 11 11 – www.hotellerie-franciscaine.ch

N.-D. de la Route (NDR), Villars-sur-Glâne,
026 409 75 00 – www.ndroute.ch

Communauté du Cénacle, St-Aubin – Sauges, 
032 835 39 30 – www.cenaclesauges.ch

Crêt-Bérard, Puidoux
021 946 03 60, www.cret-berard.chFoyer Dents-du-Midi, Bex, 024 463 22 22

www.foyer-dents-du-midi.ch


